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La Rock’n’roll damnation : toujours faire mieux, même après un
extraordinaire Let there be rock l’année précédente.
Si désormais les versions australiennes et européennes ne diffèrent -
quasiment - plus, c’est une sacrée livraison de hard rock bluesy que
le monde, entier donc, va se ramasser sur le coin de la gueule. Peu de
titres sont devenus des incontournables live avec le temps (Sin
city est en fait le seul qui continue à émailler les set-lists du
groupe) mais la majorité des morceaux s’apparentent à des
tartes : What’s next to the moon et Down payment blues et cette basse
lancinante qui fait invariablement place à un tempo de bûcheron (un
truc à la Live wire), les incendiaires Riff raff et Kicked in the
teeth again qui renvoient les apprentis punks à l’école de musique
finger in zeu nose, les costauds Up to my neck in you et Gimme a
bullet, le taquin Gone shootin’, hmm en fait il semblerait qu’il n’y
ait strictement rien à jeter sur ce disque, une habitude
chez AC/DC dont on a pour le moment rarement à se plaindre.
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